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graindge, èl aipparayait le voiyïn ou
bïn l'étrain. Mains d'vaint d'dremi,
èl les poèrmenait aivô ses tchvâs ou
bïn l'tracteur.

I en seus chûre, tos ces éyeuves voir-
deront de leur Nono cment ès dyïnt,
le seuvni d'ïn hanne de sné aivo tiu
è fsait rudement bon. D'aivô lu an
ont aippris 1'patois mains aichbïn
qu'èfât aidé aivaincie an f'saint les
tchôses sïmpyement, sains fanfeur-
luche.
Po tot çoli, i te r 'mercie Norbert di
fond d'mon tiûere.

L'Agnès des Cramias

apprêtait le regain ou la paille. Mais
avant de dormir, il les promenait avec
ses chevaux ou bien son tracteur.

J'en suis sûre, tous ces élèves garderont

de leur Nono, comme ils disaient,
le souvenir d'un homme de bon
escient, avec qui il faisait rudement bon.
Avec lui, on a appris le patois mais
aussi qu'il faut toujours avancer en
faisant les choses simplement sans

fioritures.
Pour tout cela, je te remercie Norbert,
du fond de mon cœur.

Agnès Surdez

Se la pyéra é tota blanchâ, i naï
Anne-Marie Bimet (F), concours-photos

J'ai reçu cette photo par internet en 2011, mais je ne connais ni son auteur ni
le lieu où elle a été prise.
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